
D’abord, parce que si historiquement, la question 
de l’écologie est restée le précarré des partis et 
mouvements écologistes, le discours dominant a 
progressivement réduit son champs de réflexion à des 
questions uniquement environnementales, amenant de 
la confusion et abandonnant parfois toute critique et 
remise en cause du système capitaliste.

Le contexte actuel doit être vu comme une opportunité 
politique pour pointer les réels responsables de l’exploi-
tation des populations et de la planète, qui ont créé les 
inégalités sociales et les impasses écologiques actuelles.

Politiser l’écologie, c’est affirmer que, même si chacun 
fait sa part, seuls des changements systémiques à 
grande échelle des modes de consommation et de 
production feront une différence.

Ensuite, parce qu’aujourd’hui, nous n’avons d’autre 
choix que de traiter transversalement et collectivement 
l’écologie, en reconnaissant que longtemps la question 
a été l’apanage des classes les plus favorisées. Or, 
aujourd’hui, il apparaît que sans changement culturel 
profond, aucune réponse suffisante ne sera trouvée pour 
répondre à l’urgence climatique.

Justice climatique et justice sociale vont de pair, c’est 
ce que nous dit le mouvement des gilets jaunes. Les 
initiatives et les mobilisations, plus ou moins structurées, 
que portent actuellement la société civile se multiplient 
et c’est une bonne chose mais pour pouvoir grandir 
en intensité et remporter des victoires significatives, 
les stratégies doivent pouvoir être identifiables, 
compréhensibles, s’opposer ou se compléter 
et ralliées par tous.tes ceux.celles qui souhaitent y 
contribuer dans une optique de convergence et de 
complémentarité des luttes. Mais aussi également 
de laisser la place à des initiatives et écologismes 
issus des classes populaires au lieu de stigmatiser le 
comportement supposé de ces dernières.

Pourquoi (re)politiser
l’écologie ?

Dès le 4 avril 2019 : 
Cycle de Conférences-Rencontres-Ateliers

Nous sommes des associations d’éducation 
permanente à l’intersection de pratiques éducatives 

et de luttes qui croisent les enjeux sociaux, 
écologiques et économiques. 

Nous voulons faire de ce cycle un outil pour les mouve-
ments sociaux et la société civile dans son ensemble, 

et on espère vous voir nombreux.ses!
•••

Inscriptions via le formulaire en ligne sur
www.rencontredescontinents.be

•••

Contact : seb.kennes@rencontredescontinents.be
Tél.: 02/734 23 24

•••

Nous vous proposons également de poursuivre vos 
réflexions avec le cycle “Dépasser la pensée colibri” 

organisée par SAW-B et l’asbl Barricade à Liège. 
Plus d’infos sur http://www.saw-b.be

Qui sommes-nous ?



objectifs ?

Pour qui ?

Quand, comment et quels thèmes ?

     Le 4 avril à 20h et le 5 avril de 9h à 12h30
L’effondrement :

un concept à débattre

    Le 14 mai à 20h et le 15 mai de 9h à 12h30
Liens entre les enjeux 

sociaux et écologiques à 
travers le prisme 

des inégalités et des 
rapports de domination

    Le 19 juin à 20h et le 20 juin de 9h à 12h30
Histoire et actualité 

des stratégies dans les 
mouvements écologiques

Ce cycle de conférences et d’ateliers est destiné à 
toutes les personnes intéressées par ces questions, 
bénévoles ou professionnelles. Nous aurons cependant 
une attention particulière pour les travailleur.euses du 
secteur socioculturel, et spécifiquement de l’Education 
permanente.

Conférence avec : Gauthier Chapelle (ingénieur 
agronome, docteur en biologie, co-auteur du livre Une 
autre fin du monde est possible : vivre l’effondrement) & 
Renaud Duterme (CADTM, enseignant en géographie, 
auteur du livre De quoi l’effondrement est-il le nom?). 
Rendez-vous à Bruxelles Laïque asbl, 18-20 avenue de 
Stalingrad - 1000 Bruxelles.

Conférence avec : Emilie Hache (sous réserve - Maître 
de conférences à l’Université Paris Ouest Nanterre, 
auteure du livre Reclaim : Anthologie de textes 
écoféministes). 
Rendez-vous au DK, le nouvel espace des Actrices 
et Acteurs des Temps Présents, 
70B rue de Danemark - 1060 Bruxelles.

Conférence avec : Daniel Tanuro (sous réserve 
-  Climat & Justice sociale, Ingénieur agronome et 
environnementaliste, auteur du livre L’impossible 
capitalisme vert). 
Rendez-vous au DK, le nouvel espace des Actrices 
et Acteurs des Temps Présents, 
70B rue de Danemark - 1060 Bruxelles.

Chaque rencontre démarre par une conférence en soirée ouverte à tous.toutes, suivie d’une discussion avec le public. Le 
lendemain en matinée, nous aurons un atelier plus participatif et dynamique pour relier les réflexions de la veille à nos 
contextes respectifs et nos terrains d’engagement. Seuls les ateliers sont sur inscriptions et limités à 20 personnes.

a �Repositionner la question écologique dans une 
perspective sociale et inversément penser les 
questions sociales dans une perspective écologique. 

a �Utiliser le contexte actuel pour mettre en évidence 
et renforcer les liens entre les luttes sociales et 
écologiques, notamment à travers le prisme des 
inégalités.

a �Distinguer les différentes stratégies et courants de 
pensée en lien avec les questions écologiques pour 
en identifier les lignes de tensions et questions 
importantes au XXIe siècle dans nos sociétés.

a �Outiller les travailleur.euses de l’éducation permanente 
et du socioculturel, dans leur travail de terrain

a �Nourrir des pratiques et une réflexion dans le secteur 
de l’Education permanente.


